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Regards croisés sur Rosaire Côté 
Gérard BLAIS, SM 

 
Le Père Rosaire Côté est décédé à Saint-Anselme le 17 juin 2021 à l’âge de 89 ans. Il est né à Saint-
Lazare de Bellechasse (QC) le 14 mai 1932. Il était le 11e enfant sur 14 de la famille de Georges Cô-
té et de Marie-Anna Labonté. Cette famille de cultivateurs profondément chrétiens a donné trois 
prêtres à l’Église : Rosaire et Eugène comme prêtres marianistes et Paul comme prêtre séculier. 
 

Rosaire… le phénix 
Rosaire a failli mourir plus d’une fois. Tel le phénix mythologique, chaque fois il s’est relevé et a 
poursuivi sa route bravement. Le premier problème de santé a surgi lorsque Rosaire avait huit ans. 
Après avoir sans doute bu de l'eau contaminée, il contracta la fièvre typhoïde. Pendant un certain 
temps, il vécut isolé dans sa chambre ; seule sa mère pouvait s'approcher de lui. 
 

Au printemps 1954, alors qu'il enseignait à l'Institut, il éprouva des douleurs au ventre. Le docteur 
ne réussit pas à identifier son malaise, si bien que Rosaire se retrouva à l'hôpital avec une péritonite 
aigüe, entre la vie et la mort. Le Père François Jacq lança une neuvaine de prière pour sa guérison. 
Cette neuvaine combinée à de nouveaux antibiotiques arrivés sur le marché lui sauvèrent la vie.  
 

En 1989, à Kouto, dans le Nord de la Côte d’Ivoire, Rosaire tomba gravement malade. On le soigna 
pour le paludisme. Une fois de plus, c'était encore la typhoïde causée, dit-on, par la consommation 
de laitue contaminée par l’eau dont il avait arrosé son nouveau jardin près du presbytère. 

 

L'année suivante, en 1990, lors d’un long voyage de Kouto à 
Abidjan, Rosaire se sentit mal. Très sagement, il se rendit à l'hô-
pital. Un chirurgien africain qui revenait d’un stage de formation 
à Montréal, diagnostiqua une crise cardiaque.  
 

Rentré définitivement au Canada en 2008, il vécut dans la com-
munauté de St-Augustin, prêtant main forte dans différentes 
paroisses de l’Unité Etchemin, et s’occupant du catéchuménat 
pour adultes. Il fréquenta les hôpitaux à diverses reprises et 
plus d’une fois, on lui fit nos aurevoirs !  
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Dans les dernières années de sa vie, ses jambes ne vou-
lurent plus le supporter ; il passa des jours tranquilles au 
RPA Fleuribel de Honfleur près de St-Anselme. Puis, 
lentement, sa santé s’est détériorée et, après plusieurs 
courts séjours à l’hôpital, il fit la ronde de diverses mai-
sons de soins de longue durée appropriées à son état, 
dont St-Raphaël et St-Anselme. Il s’est éteint paisible-
ment dans la nuit du 17 juin 2021 ayant atteint le même 
âge que le bienheureux Chaminade : 89 ans ! 
 
Rosaire, le missionnaire 
 
« Missionnaire », c’est un titre dont le P. Rosaire Côté 
aimait bien se parer. En effet, la quasi-totalité de sa vie 
s’est déroulée en Côte d’Ivoire. En 1962, il commence 
sa vie missionnaire à Abidjan. De 1962 à 1974, il fut 
aumônier à l’Externat Saint-Paul, puis à partir de 
1966, à St-Jean Bosco (Treicheville) tout en étant au-
mônier des Enseignants chrétiens de la Côte d’Ivoire à 
partir de 1970. 
 
De 1974 à 1976, il est de retour au Canada pour des 
années de repos et de recherches historiques. En 1974, 
il résidera d’abord au Campus Notre-Dame-de-Foy, à  
St-Augustin-de-Desmaures, puis, en 1975-1976, à 
l’Appartement Chaminade, dans la ville de Québec. 
C’est là qu’il entreprendra un intéressant travail de re-
cherche sur une secte qui s’était développée au Québec 
(au Mont Tremblant) : Les Apôtres de l’amour infini. 
 
En 1976, il est de retour en Côte d’Ivoire, mais cette 
fois, dans le nord, à Korhogo où il est curé de la cathé-
drale jusqu’en 1980. De 1980 à 1989, il s’établit à Kou-
to où il est curé de la Mission qui compte 27 villages. 
Dans une lettre de 1981, après avoir raconté une aven-
ture d’essieu cassé, il termine en écrivant : « Pour faire 
notre travail, il faut une foi missionnaire, mais aussi une 
bonne santé, une bonne voiture, un bon budget et l’esprit 
d’aventure. » 
 
De 1990 à 1997, le père Rosaire revient au Collège St-
Jean Bosco comme animateur des laïcs marianistes. De 
1997 à 2003, à Abadjin-Doumé, il assiste le maître des 
novices. Ce dernier étant tombé malade, il assume la 
fonction de maître des novices. Puis, de 2004 à 2008, il 
offre son ministère d’accueil et d’écoute au Sanctuaire 
marial d’Abidjan.  
 

À l’annonce de son décès, le Supérieur Général, le Père 
André Fétis écrivait : « C'est un frère auquel j'ai été très 
attaché du fait de nos années communes en Côte d'ivoire, 
dans des situations souvent difficiles et en étant témoin de 
son ardeur apostolique inextinguible. Les jeunes frères le 
surnommaient gentiment "le missionnaire infatigable". Il a 
beaucoup donné à la mission en Côte d'Ivoire, à Saint-Paul, à 
St Jean-Bosco, à Kouto (son grand amour), à Odienné je 
pense aussi, au Noviciat… » 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Rosaire, l’historien 
 
En 1957, Rosaire Côté se dirige vers Fribourg (Suisse) pour 
commencer ses études en vue de la prêtrise. Il sera ordonné 
le 17 juillet 1960. Pendant son séjour à Fribourg, il avait obte-
nu un baccalauréat et une licence en théologie. Durant ses 
vacances d’été, lors de son séminaire, il s’est retrouvé à 
Rome pour travailler dans les archives. Curieux et efficace, il 
fit diverses recherches historiques. À son frère Eugène, il 
écrivit : « À la demande du Supérieur Général, j’ai travaillé avec 
un Espagnol à recueillir, taper, vérifier et préparer pour l’impres-
sion toutes les Circulaires du père Chaminade. » 
 
À son retour du séminaire, il s’inscrivit à une année de pasto-
rale au cours de laquelle il obtiendra en 1962, une maîtrise 
en Sciences Religieuses de l’Université St-Paul, Ottawa, dont 
la thèse avait pour titre « Spiritualité apostolique du Père 
Chaminade ». 
 
Esprit curieux, farci d’histoire, bien versé dans la connais-
sance des écrits marianistes, il a créé une sorte de mémoran-
dum non publié, intitulé : Histoire de la Société de Marie par les 
généralats. Il s’agit d’un travail schématique montrant les 
grandes lignes de tout ce qui s’est passé sous chacun des 
Supérieurs Généraux depuis la fondation. Son intention,  
était de procurer un aperçu succinct, surtout pour les novi-
ciats, en vue d’inviter les novices à faire des recherches pour 
compléter l’apport de chacun des Supérieurs Généraux. 
 
Il a été le maître d’œuvre de la traduction en français du livre 
du père Eduardo Benlloch: Los origines de la Familia Marianista. 
(Les origines de la Famille Marianiste). Il s’entoura de quelques 
traducteurs mais mena son travail d’une manière tellement 
fébrile qu’on ne savait jamais trop quelle était la version fi-
nale... 
 

Publications de Rosaire Côté 
 

- La spiritualité apostolique du Père Chaminade, 1962 (Fribourg) 
- Les Apôtres de l’amour infini (Secte du Mont Tremblant), 1976 
- Soixante-quinze ans de présence à Korhogo,1979 
- Un des nôtres chez les autochtones : frère Albert Côté, 1992 
- Histoire de la Société de Marie par les généralats, de Chaminade 
à Cortès, 2010 
- Aux origines de la Famille Marianiste, 2012 (Traduction de  En 
los origines de la Familia marianista  par Eduardo Benlloch, SM) 
- Faire l’expérience de Dieu dans notre voie marianiste, 2014
(Traduction de Experiencing God in our Marianist Way par 
Quentin Hakenewerth SM). 

Regards croisés … 

Suite 
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 Rosaire, le téméraire 
 

On le surnomma « l’infatigable », je l’appellerais le témé-
raire. Février. Le vent du nord souffle en rafale. Les routes 
sont impraticables. À la météo, on recommande d’éviter 
de prendre la route. Il n’en fallait pas plus pour que Ro-
saire se sente inspiré d’aller souper chez une cousine dans 
la Beauce profonde. Il se met sur la route. Pas n’importe 
quelle route. The road the less traveled by (Scott Peck). Ro-
saire méprise les grandes artères pour privilégier les 
routes secondaires qui offrent de plus grands défis. Dans le 
blizzard étourdissant, Rosaire fonce dans les bans de neige 
comme un taureau éperonné par le picador. Le moins il 
voit et plus il accélère. Les routes beauceronnes sont ré-
putées pour leurs monts et leurs vaux. C’est le cocktail 
parfait pour son adrénaline qui monte en flèche. Voilà une 
tempête à sa mesure ! La poudrerie lui rappelle le simoun 
du Sahel. Rosaire disparaît dans cette neige fine comme de 
la farine. La vue complètement bouchée, il négocie mal une 
courbe et s’engloutit dans un fossé. Bien que le choc soit 
amorti par la neige, Rosaire s’est fendu la lèvre sur le vo-
lant. Le moteur a calé, mais la radio continue à grésiller en 
invitant les voyageurs à l,a prudence extrême.  Rosaire 
sort son cellulaire pour appeler au secours, mais il est trop 
loin pour que ça fonctionne. Par miracle, il entrevoit une 
lumière à une courte distance. Il enfonce sur ses oreilles 
son casque de fourrure, s’extrait du véhicule et va cher-
cher du secours chez le voisin. Avec son tracteur, le culti-
vateur charitable tire du fossé la voiture de Rosaire qui 
poursuit sa route. Arrivé très en retard chez sa cousine, il 
jubile comme un soldat qui revient du front. Il se sent 
comme Gilgamesh, le héros des temps primordiaux ! 
 

Conclusion 
 

Le père Rosaire était d’un caractère joyeux, bon anima-
teur, doué pour le chant et les études; il possédait, selon 
une expression de son supérieur en 1950, « une mémoire 
extraordinaire ». Il était aussi une de ces personnes qui 
savent immédiatement déceler les faits saillants chez les 
autres pour facilement leur attribuer un surnom approprié, 
la plupart du temps sans méchanceté. Il était aussi cons-
cient de ses capacités ; il aimait dire qu’il pouvait « impro-
viser facilement », ce dont il ne se privait pas. 
 

Quand on se rappellera son souvenir, on se souviendra qu’il 
a été le Marianiste canadien le mieux informé des docu-
ments marianistes. Il y faisait volontiers référence dans ses 
conversations; il y puisait dans ses homélies; il incitait tou-
jours les confrères à lire ces documents. On ne sera pas 
étonné de voir sa signature sur plusieurs documents con-
cernant la Société de Marie. 

 Yves E. Beaudin 
 
À son domicile, le 09 juillet 2021, à l’âge de 
77 ans, est décédé subitement M. Yves E. 
Beaudin, époux de Judith Simard. Il demeurait 
à Sainte-Pétronille-de-l’Île-d’Orléans.  
 
Yves assura la présidence d'institutions sco-
laires et d'organismes sans but lucratif à l'é-
chelle régionale, nationale et internationale 
dont la CSSPO (Commission Scolaire des 

Portages-de-L’Outaouais), le CÉGEP Collège Héritage, Cen-
traide Canada,et le Collège de Lévis. Yves fit partie de la Cara-
vane Biblique 2011 avec Marcel Morin et Pierre Allen. Il siégea 
sur le CA du Centre Biblique Har’el pendant quelques années.  
 
Yves séjourna un certain temps chez les Marianistes et est 
toujours demeuré proche de la communauté. Il rendit de 
grands services lorsque le Fr. Joseph André quitta St-Boniface 
au Manitoba pour venir terminer ses jours à Québec. A son 
épouse Judith et à ses enfants, nous offrons nos plus sincères 
condoléances.  

Diplôme bilingue intrigant ! 

Une curiosité :  
le P. Rosaire Côté possédait un Brevet d’enseignement bilingue.  
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Informations  
 

Frantzy Périer en Haïti 
 

« (Avant d’entrer au grand Séminaire de 
Rome) je suis en congé à Port-au-Prince, chez 
ma mère. Je ne bouge pas beaucoup à cause 
de la situation politique du pays. Je ne sors 
que le dimanche pour aller à la messe chez 
les petites Sœurs de Foucauld. Je vis confiné à 
la maison parce qu’il y a beaucoup d’enlève-
ments dans les communes de Delmas, de 
Pétionville et de Kenscoff.  Tous les jours, ce 
sont les mêmes images : assassinats et enlève-
ments. Ce matin (7 juillet), vers 01h00 du 
matin, un groupe d’individus non identifiés, 
parlant espagnol et anglais, ont attaqué la 
résidence privée du Président de la Répu-
blique et ont ainsi blessé mortellement le 
Chef de l’Etat (Jovenel Moïse). Toutes les 
rues de Port-au-Prince sont désertes. C’est la 
peur totale. » 

***** 
Un nouveau malheur s’est abattu sur Haïti le 
14 août dernier: un séisme de 7.2 a secouée 
la région de Jérémie dont Tiburon, le village 
de James Élie, SM. (Sud-ouest d’Haïti). La SM-
Canada possède toujours trois propriétés en 
Haïti : deux à Port-au-Prince et une à Gan-
thier, à 50 km de la capitale. La « Petite Bé-
quille » de Louise Brissette occupe la Maison 
Figaro (ancien Noviciat). Huit Marianistes 
haïtiens vivent également à l’étranger. 

Vélo volé 
 

Un grand malheur a frappé le frère Raymond Boutin, le 13 juillet dernier : il 
s’est fait voler son vélo alors qu’il cueillait des bleuets dans un champ à six 
kilomètres de la Résidence Marianiste. Ce n’était pas un vélo de compétition 
mais un vélo qui avait beaucoup de vécu (minimum 5 000 km par été !); un 
vélo qui avait reçu beaucoup d’amour ! Malgré des recherches intensives, on 
ne l’a pas retrouvé. Finalement, un ancien élève devenu marchand de vélo, lui 
a donné une bicyclette de bonne condition, un vélo restauré mais non réclamé 
depuis cinq ans, de marque « Minella ». 
 
CNDF - Terrain de football 
 

Des travaux d’envergure sont en cours au CNDF pour couvrir le terrain de 
football d’un tapis synthétique. Toute la terre enlevée a servi à agrandir le  
mont Gabriel, un monticule d’au moins trois mètres de hauteur (sic) baptisé 
ainsi en 1965, lors de la construction du Campus, en l’honneur du P. Gabriel 
Arseneault, provincial des Marianistes canadiens à cette époque. 

Mission Catholique de Kouto 
Carte rarissime retrouvée dans les archives du P. Ro-

saire Côté : les 27 villages de la mission de Kouto.   
Ce signe + = Chapelle 

1 Blessigué + 

2 Bogoula + 

3 Boyo + 

4 Denderasso 

5 Gbéni 

6 Kakologo 

7 KOUTO + 

8 Maale + 

9 N'Déou + 

10 Nibiasso 

11 Nibrini 

12 Ninioro 

13 Portio 

14 Pugnakélé 

15 Samorossoba 

16 Sanawélé 

17 Singo + 

18 Tabakoroni 

19 Tendara 

20 Tianha 

21 Timboroni + 

22 Tiogo + 

23 Tioro + 

24 Touvré + 

25 Womon + 

26 Wora + 

27 Zaguinasso + 

28 Ziasso 

  

Lui, curé ? Lancement  à Cap-Rouge 
 

Le lancement du livre Lui, curé ? aura lieu à l’église St
-Félix de Cap-Rouge, le vendredi 17 septembre, à 19 h 
30. L’animation sera confiée à Richard Vidal. il faut 
s’inscrire auprès de Gérard Blais : blaisg@cndf.qc.ca   

Prière d’arriver 15 à 20 minutes avant le début de 
l’événement. Masque requis. Nombre de places limité. 

Kouto 

Nord de la RCI 

Mission catholique de Kouto 

République de la Côte d’Ivoire 


